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Vous me dites, Monsieur, que j’ai mauvaise mine
|Qu’avec cette vie que je méne, je me ruine,
Que ['on ne gagne rien a trop se prodigue
iVous me dites, enfin, que je suis fatlgue B
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Mais, se sentir plier sous le poids formidable 1 = = A Ny
Des vies dont, un beau jour, on s’est fait responsable [l .
Savoir qu’on a des joies ou des pleurs dans les mains,
Savoir qu’on est l'outil, qu’on est le lendemain, I f "-'.
Savoir qu’on est l'aidant, savoir qu’on est la source
Aider une existence a continuer sa cours
IEt pour cela se battre a s’en user le coeur
ICette fatigue-la, Monsieur, c’est du bonheur
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AEL sur qu’a chaque pas, a chaque assaut qu’on llvre
|On va aider un étre a vivre ou a survivre, L
:Et sdr qu’on est le port, ou la route ou le gue,
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OuU prendrait-on le droit d’étre fatigué ? r e
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\Ceux qui font de leur vie une belle aventure]
Marquent chaque victoire en creux sur leur flgure
‘Et quand le malheur vient,
Ils mettent un creux de plus i
’ Parmi tant d’autres creux, il passe inapercu.
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La fatigue, Monsieur, c’est le prix toujours juste, |} |
C’est le prix d’une journée de bonheur, c’est un luxe.
C’est le prix d’un labeur, d’un mur ou d’un exploit,
Non pas le prix qu’on paie, mais celui qu’on recoit,
C’est le prix d’un travail, d’'une journée remplie,
C’est la preuve, Monsieur quon vit dans la vie. §
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Ouand Je rentre le soir et que ma maison dort
‘écoute mes sommeils et la, je me sens fort. 'ﬂ'\
Je me sens gonflé de mon humble souffrance,
13 ma fatigue a moi, c’est une récompense. i
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Et vous me proposer d‘aller me reposergigiiin
Si je m’abandonnais a cette douce intrigue, .
Mais je mourrais, Mons:eur tristement, de fatlg!ue B i
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